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a Celebration de Hull
Hull and Ottawa Pdwer, Hull Elec
tric Co., Bell Telephone Co., Kelly 
and Leduc, Laroche Frères, Limo
ges Frères. Am. Vie Métropolitai
ne. Cercle Reboul À.C.J.C., l’Union 
St-Joseph du. Canada, lee Frères 
des Ecoles Chrétiennes, les Cadets, 
la Fanfare de la Garde Champlain

des saurage» authentiques, y com
pris le wigwam; celui de la fon
dation des quatre paroisses de 
Hull, arec les dates et les noms 
des curés qui s’y sont succédés; ces 
deux chars ont été préparés par 
les syndicats catholiques; celui 
de la Cle Wright, fondée par 
Philemon Wright lui-même, selon 
Гinscription qu'il portait; celui de 
l'Union St-Joseph du Canada, re
présentant un bureau et portant 
les dates de son existence, 1863- 
1926, arec des employés chantant 
le joyeux refrain de la Société.

La police, sous les ordres du 
chef J. Groulx, à cheval, avait sa 
tenue des grands jours de tète et 
marchaient à la tête du cortège, 
suivi du capitaine Marengère, qui 
précédait immédiatement les cons
tables. Puis venaient les appareils 
des diverses casernes des pompiers 
reluisants de neuf et suivis des 
vieux appareils à incendie de la 
Cie Eddy, remontant à 1876.

La parade a fait un parcours de 
cinq milles environ et aucun inci
dent malheureux ou accident ne 
s’eqt produit. Elle s’est dispersée 
à midi. Sa Grandeur Mgr Emard. 
accompagné de M. l'abbé Martin 
est venu voir passer la-défilé, ainsi 
que M. J. R. Booth, presque cente
naire. d'Ottawa. Deux avions de 
l'aéronautique fédérale ont survo
lé la ville durant l'avant-midi et 
les compagnies de cinéma Fox et 
Pathé en ont pris des photogra
phies.

d'Ottawa,
Wright, l’Arrivée des Missionnai
res, 60 autos représentant les con
seils depuis 1876, 10 autos repré
sentant des faits historiques de 
1800 à 1926, les Invités, le Con
seil de 1926, le Comité exécutif 
de l’organisation des fêtes.

l’Arrivée de Philemon

Niagara et l'illumination du nom 
de la Société des Sports Canadiens 
etl des mots "Au Revoir".

M. h- maire Cousineau a exprimé 
en quelques paroles sa reconnais
sance à la population pour son em
pressement à répondre aussi nom
breuse à l’appel des organisateurs 
des fêtes. Il lui a demandé d’as
surer le succès de la seconde jour
née des manifestations en s’y por
tant encore en masse et il a félicité 
et remercié la fanfare de la ville.

Le corps des cadets de l'Acadé
mie de La Salle, Ottawa, sous les 
ordres de son commandant W. La- 
belle, est venu rehausser de sa pré
sence l’éclat de la manifestation 
de dimanche soir et lorsqu'ils ont 
fait leur entrée sur le terrain, mar
chant au son des clairons et des 
tambours, la foule les a longuement 
applaudis.

Le terrain avait été orné de dra
peaux pour la circonstance et une 
large estrade construite pour les 
musiciens'et les chantres. On avtit 
aussi pourvu à l’éclairage par l’ins
tallation spéciale de lumière élec
trique.

anniversaire de la 
ville de Hull a été cé
lébré avec éclat.

LORD BYNG A HULLі

Avis aux Marchands
Vers 2.30 heures lundi après-midi Son Excellence le_j£ou- 

verneur-générnl du Canada a fait son arrivée dans Hull auç 
milieu des acclamations de In foule groupée sur la place dej , 
l'hôtel de ville. Il a fait le dévoilement de la magnifique pla
que commémorative du fondateur"de la ville de Hull, Philemon 
W right. Le maire Cousineau lui a présenté dans uye riche . 
adresse les sentiments d'admiration et les voeux de long séjour ] 
au pays des habitants de notre cité. Après avoir passé en re* ‘ 
vue la garde d’honneur du régiment de Hull, les cadets et les <
boys scopts, le gouverneur et Lady Byng et leur suite sont .
montés dans la grande salle des délibérations du Conseil où ’ 
on leur a présenté des centaines et centaines de citoyens. Son 1 
Excellence a quitté Hull à 5.30 heures, après avoir dit à notre < 
imputation, dans sa réponse à-l’adresse, toute sa satisfaction , 

d’être venu il Hull dans une circonstance aussi mémorable. ]

æ7* I
Messieurs :■ la viUe ont remporté un succès éclatant. Des milliers 

fê‘ , visiteurs ont assisté à cette magnifique célébration 
„yens et ( e^"plu8 belles pages de l’histoire de HulF Pour l’oc- 
„jer8 run<‘ ^ ^ viajte du gouverneur-général, Lord Byng de 
la ¥ІІІЄbvu!-• du premier ministre King, du_chef de l’opposition

et had У ___ M Monty, chef conservateur de Québec.
acte de foi. L’église Nqtre-Daine de

Nous avons en mains l'agence de l’une des meilleu
res Compagnies pour Livrets de Comptoirs.

Consultez-nous avant de donner votre commande 
aux étrangers car nous sommes tous voisins et faisons 
affaires dans la même ville. Nos prix sont les mêmes et 
peut-être plus bas et nos marchandises tout aussi 
bonnes.

H Meighen. I bon
Гд,м ont débuté par un 

. emplie dimanche matin d’une.foule considérable de citoyens 
1 s’e9t Te . |.( me9Se. Le sermon de circonstance fut prononcé par 
1 Guertin О M.I.. ancien curé de Hull dont la population a gardé

impérissable.
imposant défilé a fait procession dans les vuestavenir

[près la mes.-'
croît et n’a cessé de le faire jus-, fêtes de la villê, le magistrat Ro

land Millar, J. Ste-Marie, aviseur 
légal du conseil de villle et bâton
nier du Barreau dans le district. 
Un reposoir avait été érigé hâtive
ment au Palais de Justice, rue 
Principale, sur demande des Pères 
Oblats au shérif I. St-Pierre. La 
bénédiction du T. S. Sacrement y 
fut donnée et le salut militaire fut 
joué par les tambours et clairons 
des cadets du collège Notre-Dame. 
La chorale a exécuté des chants 
liturgiques sur tout le parcours, 
puis à l'église, à la fin de la céré
monie, O Canada fut de nouvéau 
chanté au sortir des fidèles. La 
chorale des Enfants de Marie a 
aussi pris part aux chants.

Inutile de dire que sur toutes 
les rues les décorations religieuses 
et patriotiques étaient abondantes 
et qu’une masse de personnes ont 
contemplé le défilé avec respect 
s'agenouillant, au passage du T. S. 
Sacrement. La police de la ville, 
sous la direction du capitaine Ma
rengère, des sergents Racine et 
Pelletier, a assuré un service d’or
dre parfait. M. L. Leduc agissait 
comme commissaire - ordonnateur 
de la procession, à laquelle les 
membres du clergé déjà mention
nés, le R. P. Bourassa, O.M.I., curé, 
et autres Oblats de Notre-Dame 
participaient.

Tille rs jours avant la célébration des importants anniversaires qu'à nos jours.
УН les citoyens se sont préoccupés dej»e procurer ce qu’il fallait Telle est, dit le prédicateur, 
ТІІІЄ leurs demeures. Le conseil décida pour sa part de faire la j l’origine, la racine des triomphes de 
Extérieure de l'hôtel de ville, d’embellir le parc, de repeindre la religion catholique dans Hull', 
îles voitures du département des incendies, qui ont figuré dans Dieu avâit pris de pauvres Gali- 
L du lundi Les organisateurs résolurent de louer à Montréal léens pour fonder son Eglise et 

du gouvernement fédéral les décorations dont on avait pour établir la chrétienté de Hull 
l'intérieur du palais municipal, où le gouverneur général a il s’est servi aussi de fort modestes 

particuliers de la population, et parer les rues par 
sp rendre jusque-là.

Donc, s’il vous plaît, consultez-nous quand 
aurez une commande de ce genre et nous sommes 
tains que nous pourrons vous donner entière satisfac
tion sur nos prix et la qualité de nos marchandises.

vous
cer-

Une Parade 
Historique

■ hommages
ORDRE DE LA PARADE 

Le Commissaire-ordonnateur, M. 
J. L. Leduc; Département de Poli
ce, Département des Pompiers; les 
Boy Scouts, le Régiment de Hull, 
la Cie E. B. Eddy, H. Dupuis et 
Fils, Canadian Packing Co., Wright 
and Co., Hanson Woolen Mills,

éléments.

J. 0. Villeneuve & Co.illes'll devait
Lpeut dire que quelques jours avant la fête nos rues présentaient 
^ véritablement festival. De nombreux drapeaux les tra-

AUJOURD’HVI
Aujourd'hui, le catholicisme 

compte dans Hull quatre paroisses 
parfaitement organisées, desser
vies par un clergé actif et zélé. Il 
fait aussi sentir son influence dans 
onze écoles fréquentées par près 
de 5,000 enfants auxquels de dé
voués instituteurs religieux et laï
ques donnent l’enseignement pro
fane et chrétien dont ils ont be
soin pour faire leur chemin dans 
la vie tout en travaillant à sauver 
leurs âmes.

S’il faut se demander à qui at
tribuer ces magnifiques résultats 
il faut répondre que c’est à Dieu 
d'abord, à ses prêtres, à la popula
tion qui a été un si précieux ins
trument dans ses mains.

Le Père Guertin a aussi rendu 
un vibrant, hommage à nos ancê
tres, à leur labeur, à leurs sacrifi
ces, à leur courage jamais défail
lant, puisqu’à trois reprises ils ont 
reconstruit leur ville. Il demande 
que l’on prie pour eux à la messe 
et dans la procession du “T. S. Sa
crement. et de marcher sans cesse 
sur leurs traces.

t aspect 
№t à dlstnnvt
rie vendredi soir et le samedi, pour la procession de la Fête-Dieu, 
«ocrasion des manifestations civiques. Pavillons, banderolles, 

dimensions et aux couleurs les plus variées ornaient les

rès rapprochée et les citoyens coqimencèrent à y 32» RUE DALHOUSIE,
та. r. uee OTTAWA, ONT.Des centaines de voitures et 

des milliers de spectateurs 
font partie de la parade de 
lundi matin. — Les chars 
allégoriques. — Un défilé 
imposant qu’une grande 
foule applaudit.

ides, aux

L peut dire que plusieurs milliers de drapeaux, quatre mille dit-on, 
»ésuspendus transversalement dans les rues. Des centaines d’au- 
[plus petits, tenus par de fortes cordes, partaient de la tour de l’hô- 
L rille pour être fixés à quelque lampadaire sur lejarc. Celui-ci 
|TU s’accroître son luminaire ordinaire d’environ 400 lampes élec- 
|esupplémentaires entourées de lanternes chinoises, dont l’aspect, 
L au milieu de la verdure du gazon et des arbres était féérique. 
Lundi la procession fut une parade vraiment historique que des 
1rs de citoyens ont applaudi. Dans l'après-midi le gouverneur- 
la] est venu dévoilé une plaque commémorative au fondateur de

UN SERVICE
Nouveau

CANADIENS!Lu célébration des fêtes du 126e 
anniversaire de la fondation de 
Hull et de sou cinquantenaire de 
Cité se sont continuées lundi ma
tin avec le succès qui en a marqué 

Un magnifique défilé à

Lavage humide avec le liage de lit 
et de table repassé pour 7c la livre. 

Charge minimum 81.00

«manche soir le feu d’artifice fut un succès éclatant.
[de la rivière Ottawa la foule a admiré cette soirée brillante.

LA MESSE
IL peu avant dix heures diman- 
utin, les membres du conseil 
Ile et des comités d’organisa- 
[des fêtes quittaient l’hôtel 
Ile pour se rendre à l’église 
j-Deme afin de prendre place 
nni du temple où des sièges 
lu leur avaient été réservés, 
pire Cousineau et le Dr J. U. 
hmbault. président général de 
Inisation. marchaient en tête 
hpèrent les premiers fau- 
L La messe basse fut célébrée 
je R. P. Renaud, O.M.I., de 
kreité d’Ottawa et enfant de 
Be de Hull. La chorale Notre- 
t. sous la direction de M. G. 
lin et accompagnée à l'orgue 
^organiste H. Boiilay, exécuta 
magnifique- programme de 
| "Adoro te" 14 voix), de 

"Ave veruin". D'Archam- 
Sjjvoix); le Sanctus” de la 
i de Eykens: le "Notre Père", 
ptitlon musicale de M. Ar- 
I, directeur; "O Canada", à la 
jt la messe. A l'élévation, les 
pars et clairons du régiment 
pli jouèrent le salut à Jésus- 
k Le régiment, qui prenait 
[part à la procession, formant 
jtde d'honneur autour du dais,
[mue les ordres de son com- 
hnt, le lieutenant-colonel R.
», et du major A. Payette,
Wdant en second. Au choeur 
J présents le R. P. C. Char- 
I O.M.I., M. ]p chanoine My- 
Iciiré de Ste-Anne d'Ottawa, 
pères Capuons eu couvent 
p*a, les enfants de choeur en 
ps des grandes cérémonies.
Ikine de petits pages.

Des deux

Household 
Laundry Co.

le début.
la fois religieux, historique, éduca- Quand vous aurez lu attentivement “l'Alma

nach du Peuple” Beauchemin pour 1925,
Vous connaîtrez mieux votre pays et ses 

ressources inépuisables;
Vous aimerez davantage votre province et 

ses institutions religieuses et nationales ;
Votre foi dans l’avenir de la patrie sera plus 

vive, et vous éprouverez plus de fierté à vous 
proclamer CANADIENS.

régions de l’Outaouais et de la Ga
tineau, qu’elle était, encore un cen
tre Industriel des plus importants 
dans le Canada, que ses vertus so
ciales domestiques faisaient
l’admiration de l’étranger non pré
jugé, il ajoute -que c’est sur le ter
rain de son histoire religieuse 
qu’elle brille du plus vif éclat. Hull 
doit beaucoup au clergé en général, 
aux Oblats en particulier, s’écrie-t- 
il. Us ont transformé pour ainsi 
dire la population du début et lui 
ont rendu d’immenses services. Par 
contre, elle a de son côté bien mé
rité de la religion et de la patrie.

tionnel, industriel et commercial a 
parcouru les rues Hôtel de Ville, 
Principale. Front, Montcalm, Papi
neau, St-Rédempteur, St-Laurent, 
Champlain, Ste-Foye, Laurier, St- 
Jean-Baptiste, Notre-Dame, 
dre le plus parfait a régné et les 
applaudissements des milliers de 
personnes massées le long du par
cours, sur les galeries des maisons, 
ont témoigné par leur attention 
constante de l’intérêt offert par le 
sf&ctacle. La présence du régiment 
(le Hull, de la Garde Champlain, 
des cadets du collège Notre-Dame, 
avec leurs fanfares, tambours et 
clairons, a mis un cachet particu
lier à la manifestation, tandis que 
les chars allégoriques, адгее dates, 
inscriptions explicatives ajoutaient 
beaucoup à la grandeur du but ob
tenu par les organisations: rappeler 
les origines modestes de la ville 
de Hull, faire voir ses progrès et 
évoquer les noms des principaux 
personnages qui y ont contribué.

81-87 CHAMBERLAIN AVE. 
TEL. CARLING 25ORDRE DU DEFILE

Le cortège s’est déroulé dans 
l’ordre suivant:

lo—La croix, les acolytes; 2o— 
La fanfare; Зо—Les filles des éco
les; 4o—Les enfants de Marie; бо 
—Les Dames de Ste-Anne; 6o—Le 
Tiers-Ordre; 7o—Les garçons des 
écoles; 8o—Les jeunes gens: cer
cles et congrégations; 9o—Les so
ciétés de secours mutuels; lOo— 
Les hommes: Ligue du Sacré-Coeur 
et congrégations; llo—Le régi
ment, les cadets; 12o—La chorale: 
sur le portique de l’église; 13o— 
Les enfants de choeur; 14o—Le 
dais; 15o—Le conseil de ville; 16o 
Messieurs les députés, les profes
sionnels, les hommes.

L’or-

HOMMESLA PROCESSION 
La messe terminée, la procession 

s’est mise en marche, soit vers 11 
heures, et a défilé par les rues sui
vantes
Champlain. Victoria. Laval, Prin
cipale, Hôtel de Ville, Notre-Dame. 
Le Saint Sacrement était porté par 
le R. P. Renaud, qui avait, célébré 
le saint sacrifice, et les Pères Syl
vain, et Bonhomme, l’assis
taient. Le dais était soutenu par 
MM. le maire Cousineau, le Dr Ar
chambault. président général des

DEMANDES
L’Almanach du Peuple Beauchemin 
pour 1925 sera en vente partout 
vers le 20 décembre. Prix: 26 
wons; par la poste 85 sous.

Gagnas 810.00 par Jour 
et devenes an expert en 
ignition électrique. Coure 
spécial sur réfection d’ar- 
matnre, réparage Interne de 
générateurs, 
magnétos, etc., etc.

Gagnes tout en vous ins
truisant Aussi Instructions 
sur la mécanisme d’automo
bile, gas et manière de con
duire un auto.

Notre-Dame, St-Laurent,

A L'ORIGINE
démarreurs.

L’histoire l’oblige à déclarer q xe 
la population à l’origine de la ville 
était plutôt rude, composée qu’»He 
était de gens nomades, inconnus 
les uns aux autres, d’une pauvreté 
matérielle presque absolue. Ces 
conditions ne favorisaient pas toi: 
jours la morale. Le "constltut" 
dans ce temps de dénuement, était 
considéré comme une bénédiction, 
alors que maintenant on le ju і • 
un empêchement au progrès. L’U
nion n’était pas le fort des habi
tants, loin de là. Et si la famille 
Wright, pour une, a fait preuve 
de tolérance et de grande laveur 
de vue, il y eut d’autres protes
tants qui firent de l'opposition au 
clergé et à la population cat i i-

PЦВІЛЕ PAR LA

LIBRAIRIE BEAUCHEMIN Limitée

30, rue Saint-Gabriel, 30 
MONTREAL.

DETROIT MOTORS
426 AVE. GLADSTONE, 

Ottawa, Ont.CONCERT ET FEU D’ARTIFICE LES CHARS
Nous donnons plus loin l'ordre 

dans lequel s’est fait le défilé. Il 
suffira d'y lire les noms des com
pagnies industrielles, les commer
çants, pour avoir une idée du gen
re de produite qu’elles ont exposés 
de nombreuses voitures ou ca
mions-automobiles. Des industries 
avaient dix, d'autres vingt, d’au
tres trente voitures.

Parmi les chars allégoriques, 
mentionnons rapidement celui des 
Frères des Ecoles Chrétiennes, col
lège Notre-Dame, rappelant la date 
de leur arrivée ici, en 1878; celui 
de la Metropolitan, orné d’abon
dante verdure et de fleurs; celui 
de la Bell Telephone, immense ré
cepteur téléphonique invitant à se 
servir "du longue distance"; celui 
de la Cle J. R. Booth, représentant 
les diverses préparations de la fa
brication du papier à journal, à 
partir de la forêt jusqu’au moment 
de la livraison aux consomma
teurs; celui de la fondation de 
Hull, soit l'arrivée de Philemon 
Wright et des premiers colons, avec

Instruction en anglais et en 
français.

La meilleure preuve que la ma
nifestation de dimanche soir au ter
rain. voisin de la manufacture 
Woods, rue Laurier, a été un suc
cès très considérable, c’est que non 
seulement des milliers de gens y 
sont venus, mais qu’ils y sont res
tés jusqu’à la fin, soit jusqu'à 11 
heures et demie près. Leurs applau
dissements à la fanfare et à la 
chorale Notre-Dame de Hull, et à 
la Société des Sports Canadiens, 
pour son feu d'artifice absolument 
intéressant, font voir que le peuple 
apprécie toujours des soirées de 
cette sorte, dans lesquelles de gran
des célébrations publiques ne sau
raient convenablement réussir. On 
estime à 15.000 au moins le nom
bre de personnes qui étaient réu
nies au terrain Woods. Ce terrain 
pourtant très vaste, ressemblait ni 
plus ni moins qu'à une forêt hu
maine.

Pendant une heure et demie en
viron, la fanfare de Hull et la cho
rale Notre-Dame ont. exécuté un 
programme de phant et (be musi

que. La première était dirigée par 
M. Ls. Durocher, et la chorale par 
M. G. Ardouin. La marche "Le 
Père la Victoire”, les deux Grena
diers. Les enfants de Lutèce. Les 
bords du St-Laurent, Les Cloches 
de Corneville, les Chants canadiens 
ont certes été parmi les pièces les 
plus appréciées. On a aussi chanté 
O Carillon et O Canada.

Il est certain que des milliers 
de citoyens ont pu jouir à l’aise 
du concert, en se groupant en face 
du terrain Woods, l’autre côté de 
la rivière, 
soufflait vers eux, les favorisant. 
De fait, les spectateurs de Hull en 
ont vu un grand nombre sur la 
pointe Nepean et sur le chemin lon
geant la rivière. Ils ont pu encore 
mieux sans doute admirer le feu 
d’artifice, qui a duré lui aussi près 
d’une heure et demie. Les fusées 
ont été lancées dans les airs, où 
elles éclataient pour retomber en 
pluie de lumière. Le captivant spec
tacle s’est terminé par la reproduc
tion très bien réussie des Chutes

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS.

3 y
Tels étaient les obstacles que 

l'on avait à surmonter pour im
planter «ici la religion i4i bien que 
le clergé hésitait à s’aventurer 
dans l’entreprise de lu construc
tion d’une église, à Hull, alors que 
Aylmer et la Pointe-Gatineau 
avaient déjà les leurs.

r.
Une brise assez forteUK SERMON

S l■ p A. Guertin, O.M.I., an- 
ré de Notr#-name de Hull Cependant, le Père Reboul, 

O.M.I., se donne tout entier à ces 
pauvres âmes et se fait accepter 
d’elles par ses éminentes qualités 
sacerdotales et d’homme affable.

tenant professeur à l’Unl- 
d'Ottawa, avait pris 
sa brève mais vibrante al- 
religieuee ces paroles: "Ce 

• faibles et

Hlw //

■I

Une chapelle, la petite chapelle<ieÿ petits que
< .mfondre les rouge, celle appelée la "chapelle 

des chantiers" est construite; la 
avoir dit que Hurt avait forêt recrue; l'élément f de langue 

pro- anglaise et protestant diminue pe- 
pays, particulière- tit à petit, tandis que l’élément 

ur le développement des catholique de langue française s'ac-

m *
icteur énorme dans le 
éral du

Л

INSCRIPTIONS 
HISTORIQUES \ A,

AUX FETES DE HULL
Dix autos portaient les ins

criptions historiques suivantes :
1780 — Naissance <le Phile

mon Wright, à Hull, Angleter-

Л < C3WM

A U ne délicatesse qui est bienvenue !
-

re.
1800 — Fondation de Hull

LES VEILLEES langoureuses de l’été seront égayées si entre 
les danses, vous servez à vos invités la Crème à la Glace de 
l’Ottawa Dairy.

Une confection, gelée à point, des plus appréciées durant les 
chaleurs et délicieusement aromatisée des fruits frais de votre 
choix.

par Philemon Wright.
1819 — ‘^L'Union", le pre

mier - vapeur, sillonne l'Ou-

1841 —- Ouverture du pre
mier bureau d'enregistrement. 

1854 — Arrivée de E. B.
Eddy.

1868

'

Rendez tout le monde heureux et confortable—donnez-leur 
la Crème à la Glace de l'Ottawa Dairy.

Délivrée en bidons ou en briques, à votre goût.
Première commis

sion scolaire.
1875 — Erection de Hull en

dté.
1885 — Fondation de la 8t-

Jean-Bsptiste de Hall.
1908 — Fondation de la 4::*FS£ Chambre de Commerce de

Hull.
L’hon. RODOLPHE MONTY, chef 

conservateur de Québec présent 
aux grandes fêtes de Hall.
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1911 — Fondation de l’HÔ-
le Maire LOUIS COU-ja„ 'iAm (".NO, épon- LORD BYNG de Vtmy, gouverneur- Son Honneur

général du Canndn. 8ШКЛГ de Hull.
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